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Résumé 

Cet article passe en revue les forces conductrices du changement actuel en enseignement et en 
apprentissage, dans le monde des études en bibliothéconomie et en sciences de l’information (LIS); et 
cela, selon le point de vue de l’Université du Pays de Galles d’Aberyswyth. 
Les sujets suivants seront abordés de manière critique : les stratégies pour l’e-Apprentissage, 
l’employabilité dans la profession de la bibliothéconomie et des sciences de l’information, BSI/LIS 
(Librarianship & Information Science), l’impact des nouvelles approches sur les écoles et les 
universités et sur les études traditionnelles du diplôme en bibliothéconomie et en sciences de 
l’information (LIS). 
  
En conclusion, nous vous présenterons une vue d’ensemble sur l’importance de telles tendances et 
de tels changements pour le développement de la bibliothéconomie et des sciences de l‘information 
(BSI/LIS). 
 
Introduction 
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Le développement des moteurs de recherche à interface simple remet en question la manière dont les 
bibliothécaires répondent aux besoins de leurs clients.1 Le comportement informationnel et la 
domination des moteurs de recherche sur l’Internet, en particulier Google, le chef de file du marché, 
représentent des inquiétudes réelles et bien fondées. Et cela, en dépit des tentatives pour arriver à un 
rapprochement entre Google et les professionnels de l’information à grand renfort de publicité.2 Ces 
appréhensions doivent être analysées dans une perspective britannique où les autorités de plusieurs 
universités ont essayé de renvoyer un nombre important de bibliothécaires professionnels.3  
 
En 2006, les résultats de deux projets pilotes mettant à jour le rapport contemporain entre les 
bibliothécaires universitaires et leurs usagers ont été publiés.4 Par la suite, un vaste projet de 
recherche en collaboration avec les membres de la SCONUL (Society of College, National and 
University Libraries / Société des bibliothèques des écoles supérieures, des bibliothèques nationales 
et des bibliothèques universitaires), cherchant à approfondir ce rapport a été mis en place au 
Royaume-Uni. Il ressort de ces deux études le fait qu’actuellement, il n’existe pas de solution unique 
s’appliquant au rôle et à la pertinence des bibliothécaires universitaires. Les bibliothécaires doivent 
choisir étroitement les défis posés par la nouvelle relation avec leur clientèle, une relation basée sur 
un partenariat actif. En agissant ainsi, ils vont au-delà du simple fait de combler un créneau. Dans le 
cadre d’une relation de collaboration bilatérale, alimentée par des stratégies de communication 
appropriées et pertinentes, ils vont anticiper un besoin grâce à des services appropriés.5 Les 
implications des résultats de tels projets de recherche ont un impact et devraient continuer à avoir un 
impact sur l’enseignement et la formation des bibliothécaires diplômés en bibliothéconomie et 
sciences de l’information (BSI/LIS). D’ailleurs, les pressions pour le changement dans les programmes 
d’études trouvent écho  dans les attentes des parties prenantes de l’univers plus grand du monde  de 
l’information Celles-ci  souhaitent le changement des modes de livraison  et de synchronisation de 
l’offre, et des niveaux de compétences; de pair avec l’impact grandissant des nouveaux fournisseurs 
en services d’éducation et de formation. Nous remarquons ces faits dans un contexte de baisse du 
recrutement de bibliothécaires professionnels et de pénurie de dirigeants inspirés.6 
 
Les forces conductrices du changement 
 
Comme nous venons de le mentionner, l’impulsion d’un changement dépend, apparemment, de 
plusieurs facteurs distincts mais inter reliés. Il s’agit de facteurs internes et externes aux métiers de 
l’information. L'employabilité, la tendance à la formalisation et à la définition de l’apprentissage sur le 
lieu de travail, les initiatives du gouvernement en stratégie par rapport au placement et aux 
compétences s’avèrent être les concepts conducteurs de changement en enseignement, et dans le 
développement des métiers en bibliothéconomie et en sciences de l’information (BSI/LIS).  
Nous décrivons, ci-après, l’examen de ces forces conductrices du changement, toujours du point de 
vue de l’organisation à vocation éducative qu’est l’UWA. Le contexte de l’UWA est le suivant : 
anticiper et combler les besoins d’une profession en évolution aux prises avec un environnement 
externe changeant. 
 
Toile de fond du débat et de l’agenda 
 
Tel que noté dans une communication précédente,  

 
nous définissions le concept BSI/LIS comme un métier caractérisé pas un changement rapide 
et donc une nécessité d’acquérir de nouvelles compétences.  Pendant les 5 dernières années, 
ces idées ont également été commentées par de nombreux chercheurs.7   
 

Selon Missingham (2006), dans les années 2000, ce débat prend de plus en plus de place.8 La 
problématique particulière relative au développement futur des compétences professionnelles et aux 

                                                 
1 Kenney, 2004 
2 Buckley Owen, 2006 
3 Broady-Preston, 2006 : MacLeod, 2005 
4 Broady-Preston, Felice and Marshall, 2006 ; Broady-Preston and Felice, 2006 
5 Broady-Preston, Felice and Marshall, 2006, 442  
6 Brindley, 2006 
7 Broady-Preston and Preston (en cours d’impression) 
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parties prenantes impliquées dans ce processus ont récemment fait l’objet d’une étude. Un résumé 
utile des réflexions actuelles au sujet des compétences BSI/LIS, se retrouve dans la citation suivante 
d’un directeur de bibliothèque : 
 

« Nous avons construit nos compétences de base et nos expériences ; et, nous les avons 
développées en un « nouveau croisement » de grande valeur, prêt à mener la profession au 
premier plan de l’économie du savoir. Les développeurs WEB et les créateurs de contenu 
lancent un appel aux compétences en recherche documentaire des bibliothécaires. Mais, les 
compétences propres aux BSI/LIS sont aussi en demande. À titre de professionnels nous 
travaillons bien en équipe et communiquons bien. Nous possédons d’excellentes 
compétences à gérer les relations avec la clientèle. Nous sommes faciles d’approche ; nous 
aidons facilement les clients et nous faisons preuve de flexibilité. L’Internet est censé être 
facile à utiliser. Mais, en pratique, les gens ont besoin de beaucoup plus d’aide pour utiliser 
les ressources électroniques qu’ils n’en avaient besoin pour utiliser les ressources sur papier 
en bibliothèque ».9 
 

Cependant, il est évident que ce débat au sujet des compétences concernant des 
professions/secteurs spécifiques doit être examiné dans un contexte plus large, national et 
international. Traditionnellement, le gouvernement a pour mandat de subventionner et de créer des 
dispositions en éducation.  L'ordre du jour gouvernemental aura, bien évidemment, des répercussions 
sur ce secteur spécifique. L’UWA, en tant qu’université galloise doit faire face aux impératifs 
stratégiques du gouvernement britannique, du gouvernement gallois et du cadre européen dans 
lequel il fonctionne. 
 
De surcroît, et comme mentionné dans un autre de mes articles10, une attention importante est 
donnée par le gouvernement pour développer les compétences de base des diplômés britanniques 
afin d'augmenter leur employabilité.  
 

Au Royaume-Uni, cette concentration actuelle sur le concept d’employabilité provient de la 
connexion entre l’Enseignement Supérieur (ES) et le monde de l'économie, de même que des 
pressions du Gouvernement qui veut s’assurer que l’investissement fait en  capital humain 
fournira les compétences appropriées à la main d'œuvre, afin qu’elle puisse entrer en 
concurrence avec l'économie mondiale du savoir11. 
 

Ce document ne reviendra pas sur la discussion actuelle sur l'employabilité. Nous allons plutôt 
essayer d’élargir le débat et y inclure les développements britanniques et européens sur les rapports 
entre l'enseignement traditionnel, la formation professionnelle et la formation sur le lieu de travail. Des 
définitions de l'employabilité et une évaluation de sa relation avec le domaine de la BSI/LIS peuvent 
être trouvées dans un article précédent12. Cependant, la discussion ci-après doit être abordée en 
gardant à l’esprit l’évolution des compétences de base et de l’employabilité. 
 
Au Royaume-Uni, l'enseignement traditionnel BSI/LIS consiste principalement en un processus 
formel. Il est basé, en grande partie, sur les établissements d'enseignement supérieur (HEI – Higher 
Education Institutions), en général, les universités. Cependant, comme nous le verrons plus tard, il y a 
des indices qui montrent que de grandes tendances se développent pour reconnaître et définir des 
études effectuées sur le lieu de travail13 à titre officieux. Il y a des indices que non seulement la 
profession présente une plus grande flexibilité et une plus grande reconnaissance des approches non 
formelles de l’apprentissage. Mais, le « Framework of Qualifications »14 (Cadre de compétences) est 
le but stratégique principal du gouvernement britannique. 
 
Le Rapport Leitch : un changement de paradigme au sein de l’Enseignement Supérieur ?  
 

                                                                                                                                                         
8 Broady-Preston and Preston (en cours d’impression) 
9 Broady-Preston, Felice and Marshall, 2006, 442  
10 Broady-Preston et Preston, [en cours d'impression] 
11 op. CIT, citant H.M. Trésor, 2000 
12 op.cit. 
13 voyez par exemple, Roberts, D.H.E., 2006) 
14 Chartered Institute of Library and Information Professionals, 2007 
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En 2004, le gouvernement britannique a commandé un rapport indépendant, sous la présidence de 
Lord Leitch, avec pour mandat  

 
 La définition de la combinaison optimale des compétences avant 2020 pour maximiser la 

croissance économique, la productivité et la justice sociale; 
 L’équilibre des responsabilités dans la réalisation du profil des compétences; 
 La définition du cadre de politique nécessaire pour le soutenir15. 
  

Connu du grand public sous le nom du Rapport Leitch, le rapport intérimaire fut produit en décembre 
2005, suivi du rapport final en décembre 200616. Le rapport fait encore l’objet de discussions. Mais, 
nous pouvons déjà affirmer  
 

qu’il montre que le Royaume-Uni doit instamment procéder à une croissance de tous les 
niveaux de compétences. Il recommande que le Royaume-Uni se fasse chef de file mondial 
des compétences d'ici 2020. C’est un repère comparé au quartile supérieur de l'OCDE. Cela 
signifie doubler les acquis dans la plupart des niveaux de formation. La responsabilité pour 
réaliser de telles ambitions doit être partagée entre le Gouvernement, les employeurs et les 
individus17. 

 
Cette dernière phrase est une phrase clé. Les commentateurs du rapport intérimaire s’entendent  
 

pour dire que le rapport établit un lien évident entre la productivité, l'éducation de la main 
d'œuvre de haut niveau et la formation professionnelle18. 
  

Plus fondamentalement, les implications des recommandations de Leitch exigent un changement de 
paradigme au R - U. d'un système « supply-led » (mené par l’offre) à un système « demand-led » 
(mené par la demande)19. Ainsi, des universités deviendraient plus directement engagées avec les 
employeurs. À la place du système actuel, dans lequel les universitaires conçoivent les arrangements 
de diplômes et proposent ces derniers sur le marché on pose comme principe que le contenu des 
programmes serait conçu en collaboration avec les employeurs et les organisations patronales20. 
D'ailleurs, ces derniers auraient une plus grande voix pour définir ce qui sera enseigné, par qui et à 
quel niveau21. 
 

En conclusion, une recommandation principale du rapport final de Leitch est que le 
gouvernement devrait diriger tous les fonds publics vers les compétences professionnelles pour 
adulte en Angleterre, à l’exception t de la communauté apprenante, dans une enveloppe 
budgétaire du  projet pilote « Train to Gain » pour les dossiers étudiants » d'ici 201022. 

  
Si ce rapport était adopté tel quel, cela aurait pour conséquence le retrait de l'aide financière du 
secteur de l’enseignement traditionnel. 
 
Le processus de Bologne : mise à jour 
 
Le processus de Bologne nous emmène vers un engagement plus direct avec les employeurs et 
rejoint ainsi de vastes initiatives européennes. Roberts a récemment offert une mise à jour sur le 
progrès à accomplir pour atteindre les objectifs de la déclaration du processus de Bologne et sur ses 
répercussions au Royaume-Uni23. Pour récapituler brièvement, le processus de Bologne a commencé 
en juin 1999 par la signature d’une déclaration d’intentions par 29 (et maintenant 45) Ministres de 
l’Enseignement supérieure. Une déclaration qui soulignait ce qui devait être réalisé pour créer une 
région européenne d'enseignement supérieur d'ici 2010. Les objectifs de base de Bologne visent à 
faire de l'Europe la championne du monde en matière d’enseignement supérieur (ES) ; et, peut-être 

                                                 
15.H.M. Le trésor, 2006, Para. 1 
16 ibid 
17 H.M. Trésor, 2006, Para. 2 
18 Longhurst, 2007  
 
19 Tallantyre, 2007 ; Longhurst, 2007 
20 Longhurst, 2007 
21 Tallantyre, 2007 
22 H.M. Treasure, 2006, 9 
23 Roberts, G., 2006 
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plus significatif dans ce contexte, faciliter la mobilité et les employabilité des citoyens des pays 
signataires, . Comme Roberts le remarque 
 

la mobilité et les possibilités dépendent, en partie, de ce que les personnes d’un pays 
puissent comprendre et reconnaître les compétences universitaires et professionnelles d’un 
autre pays24. 

 
Il y a eu beaucoup de réalisations depuis sept ans, alors que débutait  le  processus de Bologne; 
notamment la restructuration radicale de l’Enseignement Supérieur dans beaucoup de pays, de même 
que des réformes des programmes d'études, des approches de l'enseignement, de l’apprentissage et 
du mode d’évaluation.  Il y a aussi, de manière générale, une tendance vers un processus 
d’apprentissage axé sur l’étudiant. Une des réalisations principales est l’établissement des 
« Descripteurs de Dublin » qui fixait la typologie des résultats de l’apprentissage pour chacune des 
compétences universitaires, du baccalauréat au troisième cycle (Bologne, 2004); de même que la 
création d’un cadre commun pour la reconnaissance et le transfert des crédits d’études, le système 
européen de crédit et de transfert de crédit (Commission européenne, 2006).  
 
Plus récemment, on a suggéré que les propositions de la Commission européenne pour établir un 
vaste Cadre Européen de Compétences pour la Formation continue (CEQ) comme élément du 
processus de Bruges-Copenhague pourraient créer de la confusion25. En effet, le processus de 
Bruges-Copenhague a les mêmes objectifs pour la formation professionnelle que ceux de Bologne 
pour l’ES ; y compris la définition et la mise en place d’une typographie ? des résultats de 
l’apprentissage en huit niveaux de qualification. La possibilité de confusion résulte dans l'intention du 
CEQ d’inclure des descripteurs pour les niveaux 6 à 8 qui comprennent les compétences du 
baccalauréat et de la maîtrise (ibid.).  
 
Ce rapport évolutif entre les compétences traditionnelles et les nouvelles approches professionnelles 
d’apprentissage au travail forme un des éléments de changement dans le paysage des compétences 
traditionnelles. 
 
Le développement de l’économie, de la démographie et de la main d'œuvre  
 
Le Rapport Leitch prend place dans un contexte de changement démographique rapide au Royaume-
Uni. Au cours de la période qui va de 2010 à 2020, un déclin de 20 à 25% est prévu dans la 
population traditionnelle  universitaire, les 17-18 ans. Donc,  
 

le fait de trop se concentrer sur les plus jeunes groupes d'âge pourrait créer d'autres 
problèmes à long terme en ce qui concerne le nombre et l'utilisation des compétences de la 
main d'œuvre de haut niveau. Le nouvel ES ne devrait pas être la même chose que les 
baccalauréats traditionnels en trois ans. Mais, il devrait plutôt être basé sur de nouveaux 
types de programmes offrant des compétences spécifiques liées directement aux emplois26.  

 
D'ailleurs, les dispositions traditionnelles de l’ES n’ont pas réussi à résoudre les problèmes 
d’apprentissage continu, de formation au travail et de développement de la main d’œuvre. Tallantyre 
propose cette définition du développement de la main d'œuvre 
 

Comme un apprentissage qui est reconnu et augmente les compétences sur le lieu de travail 
et les capacités des employés (2007). 

 
Dans son rapport de 2006 examinant les problèmes de la main d’œuvre BSI/LIS au Pays de Gales, 
Roberts trouve qu’un tel apprentissage constitue le principe central de la stratégie de main d’œuvre et 
de la planification de la relève, à savoir, 
 

Le modèle futur de la formation et du développement professionnel continu devrait mettre 
l’accent sur la formation au travail et sur une formation selon les besoins du marché27.  
 

                                                 
24 Roberts, G., 2006, 22 
25 Roberts, G. 2006 
26 Rapport de Leitch, 2006, Para. 3.56 
27 Roberts, D.H.E., 2006, 16 



 6

D'ailleurs, le CILIP (Chartered Institute of Library and Information Professionals - L’association des 
bibliothécaires britanniques et des informaticiens) passe actuellement en revue les propositions d’un 
modèle de développement professionnel au travail pour les groupes ethniques minoritaires (connus 
sous le nom du Projet Boussole). Le CILIP examine aussi un projet de rapport sur la Technologie 
Tribale, préparé par des consultants (14 mai 2007)28. 
  
Des développements comme le Rapport gallois et le Projet Boussole doivent également être analysés 
en parallèle avec la réévaluation importante des compétences professionnelles par le CILIP ; comme 
le montre l’introduction d’une nouvelle catégorie de membre, la catégorie « Associé » (ACLIP) qui 
définit et reconnaît l'apprentissage au travail ou basé sur l’expérience29.  Dans cet ordre d’idée, la 
main d'œuvre BSI/LIS sans diplôme formel peut postuler pour obtenir la nouvelle qualification, en 
préparant un dossier incluant une évaluation et une réflexion critiques sur leur apprentissage au travail 
et leur expérience. Par la suite, de tels candidats peuvent évoluer vers une adhésion privilégiée au 
CILIP, sans obtenir un diplôme dans une quelconque autre discipline. Avant cette évolution, le seul 
chemin vers la carrière BSILIS, pour ces personnes, était l’obtention d’un diplôme reconnu par le 
CILIP, tel que le BSc en bibliothéconomie et sciences de l’information à l’UW, proposé en ligne 
(Distance Learning - DL), le parcours de la reconnaissance d’un apprentissage pratique préalable 
(Accreditation of Prior Experiential Learning - APEL)30. 
 
Actuellement, il n'y a aucune donnée publiquement disponible en ce qui concerne les taux de 
réalisation du modèle ACLIP, pas plus que d’évaluation qualitative formelle des qualités et des défauts 
des principaux intéressés. Néanmoins, il est évident que ce système a du succès auprès de la cible 
visée31. Cependant, au moment de la rédaction de cet article, il est difficile d'évaluer le potentiel à plus 
long terme d'une telle qualification. De ce fait, il est difficile de la situer dans le paysage plus large des 
compétences au Royaume-Uni ou en Europe; bien qu'il ait des tentatives de développer ces 
compétences dans un avenir proche (ibid.). D'ailleurs, un inconvénient potentiel évident du modèle est 
le fait que la qualification demeure valide uniquement si le titulaire maintient son adhésion, en bonne 
et due forme, auprès du CILIP, alors qu’un diplôme, une fois obtenu, est une qualification à vie. 
 
Une nouvelle qualification : un diplôme de base (FD) 
 
La mise en place d'une nouvelle qualification, le degré de base (Foundation Degree - FD), conçu pour 
être une qualification hybride, jette un pont entre l’ES et l’Enseignement Continu (EC) au niveau 4/5. 
C’est là une preuve supplémentaire de l’engagement gouvernemental en matière de développement 
de la main d'œuvre. Mis en place après un discours ministériel en 2000, le FD est conçu pour faire 
collaborer l’ES et l’EC et d’autres secteurs spécifiques du travail et des HEI (HEI – Higher Education 
Institutions). La conception ayant évolué depuis le début de la mise en place, certains arrangements 
ont été apportés au sein des HEI. Cependant, la caractéristique principale des arrangements est 
l'expérience professionnelle; le principe de base étant que les étudiants combinent les études avec 
l'expérience professionnelle en dehors de l’HEI32.  
 
Ces arrangements étaient destinés aux nouveaux marchés censés être stimulés  par les employeurs, 
et avaient comme objectif de défier  les a priori conventionnels au sujet des programmes d'études – 
c’est-à-dire leur transdisciplinarité33.  C’est, de toute évidence, un agenda difficile à tenir. Un rapport 
couvrant 7 ans, depuis le début, montre les différents niveaux d’évolution et de succès. Premièrement, 
il ne s’agit pas d’une initiative concernant l’ensemble du Royaume-Uni. En effet, les nations 
spécifiques  du Royaume-Uni à qui incombe la responsabilité de l’enseignement, des dispositions et 
des subventions du FD diffère de beaucoup en Angleterre, en Écosse, au Pays de Galles et en 
Irlande du Nord. Ainsi, 
 

les FD ne sont pas attribués par les universités et les écoles supérieures écossaises car les 
« Higher Nationals » demeurent la qualification professionnelle préférée à ce niveau34.  

 
Au Pays de Galles, alors que des FD sont disponibles, le gouvernement de l’Assemblée de Galles ne 
donne toujours pas de subventions, alors que le gouvernement de Westminster a fourni plusieurs 
                                                 
28  Daines, 2007 
29 Chartered Institute of Library and Information Professionnals, CILIP, 2007a 
30 Université du Pays de Galles, Aberystwyth, 2006 
31 Huckle, 2007 
32 Broady-Preston, 2007 
33 Longhurst, 2007 
34 Ramsden, 2007, 2 
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subventions pour l'Angleterre35.  Actuellement, il n'y a aucun FD BSI/LIS offert par des établissements 
gallois, bien que Coleg Llandrillo a récemment annoncé un tel arrangement pour le mois de 
septembre 200836. D'ailleurs, le diplôme de Baccalauréat DL offert par le Département des Études en 
Information (DIS) de l’UWA vise à répondre aux besoins de ce même marché.  Mais, comme les 
étudiants reçoivent un diplôme de maîtrise de niveau 6; il est en concurrence avec le niveau 4/5 et est 
ainsi, avec raison, un « meilleur » produit. 
 
En outre, tous les systèmes proposés ne reflètent pas la demande des employeurs et toutes les 
universités ne sont pas préparées à changer leur culture et leur mode d’enseignement afin de relever 
ces défis, de manière efficace. Un rapport du Conseil pour l’Industrie et l’ES sur les preuves de la 
demande des employeurs, datant de mars 2007, conclut qu'il est difficile d'obtenir une image précise 
de l'ampleur de la demande des employeurs pour le niveau 4 d’apprentissage et des avantages 
financiers consécutifs pour les HEI et les FEC si elles venaient à proposer un tel niveau. Il n'est pas 
possible de tirer des conclusions valides par la simple addition des données financières du CPD au 
paiement des droits de scolarité par les employeurs. Il est donc malaisé de formuler un avis global des 
dispositions des HEI pour les employés, car les HEI semblent manquer d’uniformité. Il y a un 
consensus général qui ressort des enquêtes. Les employeurs fournissent plus de formation et de 
fonds mais la nature de ces subventions est souvent peu claire37.  
 
Layer remarque, par exemple, que  
 

le défi réside dans le fait de changer le programme d'études de telle sorte qu’il comble les 
besoins des étudiants, et non pas de changer l'étudiant de sorte qu'ils [sic] comblent les besoins 
de l'université (2005, 3).  

 
Watson et Bowden affirment  
 

que les FD seront un échec s'ils sont promus comme la recette de croissance d’un système 
d’offre (2005, 45). 
   

Si l’on considère le point de vue des parties désirant l'accréditation formelle auprès de l'association 
professionnelle s’occupant de tels diplômes, il existe peu de preuve d’une demande des employeurs 
pour de tels arrangements, dans le domaine LIS. Il y a uniquement un modèle qui est actuellement 
évalué par le Conseil de Reconnaissance du CILIP; et, il n'y a aucun système actuel qui ait été 
formellement reconnu et défini par cette autorité38.  
 
Les Conseils sectoriels de compétences  
 
Les parties prenantes au changement du paysage des compétences sont les Conseils sectoriels de 
compétences (SSC – Sector Skills Councils). Ils ont été mis en place et financés par le 
Gouvernement. « Les SSC sont la voix stratégique des employeurs dans le secteur de l’apprentissage 
continu, à travers le Royaume-Uni39. » Comme nous l’avons vu plus avant, ce type de mandat à 
l’échelle nationale est peu commun dans l'arène britannique contemporaine de l’éducation et des 
compétences. Cependant, comme King le suggère, 
 

l’apparition des SSC et des accords de compétences de secteur sont une occasion de poser 
plusieurs de ces questions concernant le développement de la main d'œuvre. Le but des 
accords de compétences de secteur est de fournir « les personnes avec les bonnes 
compétences au bon endroit au bon moment ».  Plusieurs membres des SSC regardent de plus 
près le besoin de formation du Niveau 4 et voient comment il pourrait être comblé.  
Si l’on considère le travail des associations régionales des compétences et du programme pilote 
« Train to gain », ces documents sont susceptibles de mener à bien les changements des 
politiques anglaises de compétences signalées par Leitch (2007.26).   
 

Le SSC de la profession BSI/LIS s’appelle l’Apprentissage continu au Royaume-Uni (Lifelong 
Learning United Kingdom = LLUK). Actuellement, ce corps professionnel révise le cadre des 
qualifications professionnelles et les normes de main d’œuvre des bibliothèques et des services 
                                                 
35 Broady-Preston, 2007 ; Longhurst, 2007 ; Ramsden, 2007 
36 Coleg Llandrillo, 2007 
37 King, 2007, 26 
38 Huckle, 2007 ; Institut privilégiée des professionnels de bibliothèque et d'information, 2007 
39 Roberts, D.H.E., 2006, 3 
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d’archives et d’information40. L’évolution du débat en 2007 comprendra le travail du LLUK et la 
définition de nouvelles normes professionnelles nationales et de nouvelles compétences 
professionnelles pour la main d’œuvre des bibliothèques et des services d’archives et d’information. 
Des tables rondes consultatives sur les normes ont eu lieu de la fin avril au mois de juin 2007.41  Une 
mise à jour datant de février 2007 est disponible dans le but de compléter le processus consultatif 
durant l'été 2007, avant de soumettre les nouvelles normes et la documentation associée aux Conseil 
National des Normes Professionnelles, en septembre 2007 (ibid.). 
 
Ainsi, le LLUK semblerait prêt à jouer le rôle de rassembleur entre les parties impliquées dans le 
développement de la main d'œuvre BSI/LIS. Ramsden remarque que, 
 

en tant que voix nationale des employeurs sur les questions de développement de la main- 
d'œuvre, le LLUK s’engage à entamer les discussions avec les fournisseurs potentiels et 
existants, et avec les corps professionnels afin de convenir d’un modèle de FD en LIS, de définir 
comment ce modèle doit se conformer aux nouvelles normes professionnelles nationales, au 
personnel du savoir professionnel et de quelle façon les employeurs peuvent être impliqués 
dans leur développement (2007.2). 

 
Le LLUK revendique son rôle d’animateur naturel du développement de la main d’œuvre BSI/LIS. 
Cette prétention a été renforcée par un protocole d’entente signée, en 2006 avec le CILIP. Le 
directeur exécutif du LLUK voit cet accord comme une 
 

opportunité d’encourager le développement de la vie professionnelle du personnel en place et 
de créer des occasions pour attirer un nombre grandissant de nouveaux étudiants d’un bon 
niveau. Le rôle de LLUK est de travailler avec les employeurs des quatre régions du Royaume-
Uni et les associations professionnelles telles que le CILIP ; et cela, pour développer une main- 
d'œuvre de qualité, qui répondra aux besoins des personnes et de l'économie.42  
 

Les implications pour les Institutions de l’Enseignement Supérieur et l'agenda   
 
Ces tentatives d'élargir le mandat de l‘ES britannique doivent également être vues dans un contexte 
de pression sur le système actuel. Mais, cela dépasse le sujet de cet article. Notons simplement le fait 
que des résultats de recherche récents affirment que 2/3 des HEI britanniques ont des rapports 
étudiants-enseignant au-dessus de la moyenne internationale, à savoir,  
 

L’analyse des statistiques de l’ES par l'agence de statistiques révèle une moyenne de 16.8 
étudiants pour chaque membre du corps enseignant au Royaume-Uni, pour l’année 2005/6. Des 
statistiques plus récentes de l’Organisation de coopération et de développement économique 
(OCDE) donnent une moyenne internationale de 15.5 étudiants pour un enseignant.43  

 
En janvier 2007, une évaluation du progrès général pour atteindre les buts de Bologne par les pays 
signataires conclut  
 

Que les structures de l’ES de la majorité des 45 pays européens signataires de Bologne, ont en 
place un système de trois cycles ou y travaillent, y compris l'Allemagne, la France, l'Italie et les 
pays scandinaves. En revanche, le Royaume-Uni n'est pas témoin du même engagement du 
gouvernement pour approuver le processus de Bologne.44  

 
Ainsi, il semblerait y avoir une distinction entre la théorie et la réalité en ce qui concerne l'ordre du jour 
du gouvernement britannique, en ce qui concerne le développement de l’enseignement et de la main- 
d'oeuvre. De plus, alors que les HEI semblent être placées sous pression pour se conformer aux 
politiques gouvernementales et se développer dans des secteurs jusqu'ici inconnus, le soutien d'un tel 
changement stratégique par le gouvernement semblerait limité. 
 
L’Apprentissage mixte et l'e-Apprentissage 
 

                                                 
40 Vous pouvez en lire plus sur le fonds de ce débat dans  Broady-Preston et le Preston [en cours d'impression] 
41 Ramsden, 2007 
42 Hunter, D, cité par Broady-Preston et Preston [en cours d'impression] 
43 UCU, 2007 
44 Roberts, 2007, Para. 8 
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Si les HEI britanniques sont sur le point de consacrer de nouvelles associations et de nouveaux 
rapports avec les employeurs, des conseils sectoriels de compétences et des associations 
professionnelles, un besoin implicite transparaît de notre analyse, un besoin de changement des 
modes d’enseignement et d’e-Apprentissage. L’apprentissage au travail, le changement 
démographique, y compris la planification pour l'apprentissage continu pour une main d'œuvre 
vieillissante, semblerait suggérer qu'une réévaluation fondamentale non seulement des programmes 
d'études, mais également des méthodes d’enseignement est exigée. Cette réévaluation doit dépasser 
de simples arrangements variant du plein temps, à la mi-temps ou à l’e-Apprentissage. Elle exigerait 
une révision fondamentale des méthodes d’enseignement; et peut-être, de manière significative, 
repenser entièrement l’accès aux matériaux d’apprentissage. 
 
Comme Allen le suggère, le concept de l'apprentissage mixte est maintenant largement accepté. Il le 
définit comme suit : 
 

un apprentissage structuré qui implique un mélange d’activités d’enseignement et 
d’apprentissage, y compris l'apprentissage en ligne, le face-à-face ou le contact téléphonique.45  

 
La distinction entre les deux concepts de l'apprentissage mixte et de l'e-Apprentissage n'est pas tout à 
fait explicite ni dans l’article d'Allen ni dans le rapport des autorités de l’ES qu’elle critique.46 
Cependant, ce qui ressort de telles analyses, c’est que les étudiants  
 

n’utilisent pas les modules de e-Apprentissage en ligne, à moins d’y être invités par leur 
directeur d’études. Au lieu de cela, ils utilisent leurs propres moyens technologiques et les 
groupes de discussion pour parler des cours à leurs pairs. Des téléphones portables sont 
utilisés pour d'autres discussions (« social… 2007, 17).   

 
L’examen de la première phase du projet de recherche subventionné par le JISC (Joint Information 
System Committee - le Comité commun de systèmes d'information) (2007), conclut que  
 

la reconnaissance de l'élément social du réseautage dans l'apprentissage en ligne amène les 
réalisateurs de cours à se concentrer sur l'étudiant. Le développement technique au sein des 
universités devra être concentré sur la personnalisation de l’enseignement, plutôt que sur 
l’éducation à grande échelle. Le personnel devra plus s’impliquer dans la conception des 
programmes d'études – qui sera active, mixte et faca à face . Les compétences de réseautage 
sociale de Skype, de baladodiffusion, WebCase, MySpace / YouTube doivent être développées 
car il s’agit de communication en ligne, de recherche et évaluation documentaire efficace et cela 
favorisera le dialogue avec les étudiants. Les enseignants sont préoccupés par le futur des 
environnements d’apprentissage virtuels… le souci de devoir collaborer de plus en plus avec 
des étudiants qu’ils ne connaissent pas (ibid.). 

 
De tels changements doivent être mis dans un contexte de développement de e-Apprentissage. Un 
vaste examen britannique de leur programme d’étalonnage de l’e-Apprentissage évaluera le rôle de 
l’e-Apprentissage  au sein des processus de stratégie et de planification des universités, suite à la 
norme eMM (E-Learning Maturity Model) reconnue internationalement sera évaluée par un échantillon 
d'universités britanniques, y compris l’UWA, du mois de mai au mois de décembre 200747.  
 
JISC, entre autres, a subventionné le développement d’outils d’enseignement réutilisables pour 
faciliter l'apprentissage au travail, un de ces projets étant le SURF WEB-Way, un projet basé dans 
Staffordshire, en Angleterre. Il vise à  
 

rendre facile l’enseignement au travail … Le projet ambitionne également la création d’une 
communauté de fournisseurs, de mentors et d’étudiants, et espère résoudre les problèmes avec 
l’aide des employeurs. Le projet vise également à soutenir le développement des FD et la 
progression des étudiants… en interviewant des fournisseurs de diplômes, des employeurs et 
des mentors pour définir leurs besoins personnels. Ils vont alors utiliser des outils tels que les 
portails, les annuaires et les forums pour créer un accès personnalisé à l'information48. 

 
Où en sommes-nous ?  

                                                 
45 Allen, 2007, 26 
46 Allen, 2007 ; Sharpe et autres, 2006 
47 Wright, 2007 
48 Corfield, 2006, para1 ; Para. 5-6 
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En rapport à l'enseignement LIS, une enquête menée en 2005 sur les États candidats à l’UE en 2004, 
conclut que  
 

les écoles de BSI/LIS ont généralement adapté leur programme d'études à ceux des écoles 
modernes de BSI/LIS. Elles ont également accepté les points importants concernant l’ES, et 
ceux développés dans la déclaration de Bologne49.  
 

Les programmes d'études, présentent, en effet, un certain degré d'uniformité parmi les enseignements 
européens BSI/LIS. D'ailleurs, cette même enquête conclut que le concept des résultats 
d’apprentissage et du système en trois cycles ont été adoptés et sont en grande partie en place en 
Europe (ibid.). Le nouveau programme de diplôme, offert conjointement par trois universités 
européennes (Tallinn, Palma et Oslo) en vertu de l'arrangement de Socrates Erasmus-Mundus50 
montre que de tels développements facilitent de nouveaux rapports et de nouvelles associations.  
 
Le DIS de l’UWA a une longue histoire d’anticipation et de satisfaction des besoins de marché. Il fut 
pionnier en matière de DL au ROYAUME-UNI, en offrant de tels diplômes dès 1986. Actuellement, le 
département participe au rapport sur l'eMM. Nous évaluons nos plateformes et nos dispositions d’e-
Apprentissage, en particulier la nature du soutien de l’apprentissage donné aux étudiants FT et DL, 
afin de définir les changements dans le comportement de l’apprentissage et dans sa relation à 
informer l’étudiant. La collaboration avec d'autres fournisseurs est un autre chemin à explorer, tout 
comme le sont les mécanismes pour reconnaître certaines manières d'apprentissage au travail (tel 
que préconisé dans le rapport de Roberts de 2006) et comme le sont les moyens avec lesquels nous 
pourrions construire nos propres offres de « produits ». De ce fait, nous explorons de nouvelles 
relations avec le corps professionnel du CILIP, et avec la main d'œuvre LIS, représentée par LLUK, 
ainsi qu’avec des collègues d'autres secteurs. 
 

                                                 
49 Juznic et Badovinac, 2005, 173 
50 UNESCO, 2007 
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Conclusion 
 
Le défi principal pour les départements tels que le nôtre se situe dans le choix du bon chemin à 
prendre pour réussir à traverser les complexités d'un environnement externe volatile et en pleine 
évolution. Ce qui ressort d’un article évaluatif de ce type, c’est que de plus en plus d’écoles 
supérieures et d’universités enseignant le BSI/LIS se diversifient. On peut se demander si des 
départements tels que le nôtre peuvent satisfaire tous les besoins en enseignement et en formation 
de la profession, simultanément, sans qu’il y ait un accroissement important des ressources et des 
fonds. Au Royaume-Uni, cette augmentation est peu susceptible de se produire. En fait, les écoles 
supérieures et les universités enseignant le BSI/LIS seront dans la position pas si rare d'être priés de 
faire plus avec moins. 
 
Cependant, ce qui ressort de ce débat est le fait que nous avons des occasions pour repenser et pour 
remodeler nos propositions et pour aligner l'enseignement traditionnel plus étroitement sur les besoins 
de la main d'œuvre professionnelle; qui elle-même, faisant face à des défis et des changements 
radicaux, cherche à s'adapter aux mêmes changements économiques et démographiques. Des 
inquiétudes ont été exprimées précédemment au sujet du manque d’adaptation des écoles 
supérieures et des universités aux besoins de la profession. Ce que ce rapport fait paraître comme 
évident, c’est que les nouvelles relations et les nouveaux partenariats joueront un rôle crucial dans la 
survie à long terme de la profession, des écoles supérieures et des universités. Nous devons donc 
explorer de nouvelles manières pour travailler ensemble, pour définir les rôles et les moyens 
respectifs, pour soutenir et pour encourager l'apprentissage dans un contexte professionnel et pour 
établir et reconnaître les points forts de chacun. 
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